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Salem, en rouge, confrontÃ© Ã  une discrimination de la part de son professeur et de ses camarades
de classe dans une scÃ¨ne de classe, tirÃ©e de Â« In the Rectangle of Doubt Â» (Dans le rectangle du
doute) â?? Mohammed Asad

 

La scÃ¨ne est, de faÃ§on inattendue, intense.

Dans une salle de classe Ã  Gaza, il est demandÃ© aux nouveaux Ã©lÃ¨ves de dire oÃ¹ ils habitent.
Dâ??ordinaire, câ??est une question assez simple, mais lÃ , un des Ã©lÃ¨ves hÃ©site. Il devient vite
Ã©vident que câ??est un BÃ©douin. Lâ??attitude de lâ??enseignant et de ses camarades change
presque aussitÃ´t.

Cette scÃ¨ne est tirÃ©e dâ??une nouvelle piÃ¨ce qui est inhabituelle Ã  plus dâ??un titre : elle
confronte publiquement le public de Gaza avec des flÃ©aux sociaux rarement dÃ©crits de faÃ§on
aussi ouverte, et pour la premiÃ¨re fois selon les organisateurs Ã  lâ??origine du spectacle, sous la
forme dâ??un thÃ©Ã¢tre de rue.

Au cours des derniers mois, les Palestiniens de Gaza ont pu assister au spectacle In the Rectangle of
Doubt (Dans le rectangle du doute) dans les rues publiques ou des institutions locales, un dÃ©but pour
les clowns et marionnettistes les plus connus en spectacle de rue. Et, Ã  la diffÃ©rence de ce genre de
spectacle, les Theatre Day Productions (Productions ThÃ©Ã¢tre du Jour) cherchent Ã  rÃ©aliser
quelque chose dâ??encore plus ambitieux.

Â« Nous avons voulu faire prendre conscience aux gens des problÃ¨mes sociaux Ã  travers un
vÃ©ritable thÃ©Ã¢tre de rue Â», dit Tania Murtaja, responsable des relations extÃ©rieures de la
compagnie de thÃ©Ã¢tre, Ã  but non lucratif, Ã  The Electronic Intifada.

La forme, explique-t-elle, est trÃ¨s efficace pour crÃ©er un lien avec le public, ce qui est nÃ©cessaire
lorsque lâ??on confronte les gens aux problÃ¨mes de leur milieu. Et la discrimination Ã  lâ??encontre
des BÃ©douins a Ã©tÃ© choisie comme thÃ¨me de la piÃ¨ce, aprÃ¨s des mois de remue-mÃ©ninges
et de recherches.

Â« Nous avions remarquÃ© la discrimination Ã  lâ??encontre du peuple dâ??Um al-Nasseer Â» dit
Murtaja, en parlant de ce village bÃ©douin qui se trouve dans lâ??extrÃªme nord de la bande de Gaza,
oÃ¹ les habitants conservent leurs traditions et coutumes spÃ©cifiques. Â« Alors nous nous sommes
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rendus lÃ -bas, dÃ©bordant de questions sur leurs vies et leurs expÃ©riences Â».

Le spectacle

Le spectacle est mobile et se dÃ©place dans toute la bande de Gaza. Dâ??abord, une Ã©quipe
technique de quatre personnes arrive pour installer la scÃ¨ne. Puis une musique â?? enregistrements
traditionnels de chansons bÃ©douines, avec leur rythmes et mÃ©lodies caractÃ©ristiques â?? est
diffusÃ©e pour rassembler un public.

La piÃ¨ce elle-mÃªme tourne autour de lâ??histoire de Salem, un jeune homme qui a souffert de la
discrimination et qui a Ã©tÃ© invitÃ© Ã  sâ??exprimer Ã  ce sujet lors dâ??une Ã©mission
tÃ©lÃ©visÃ©e, lâ??Ã©ponyme (pour la piÃ¨ce) de In the Rectangle of Doubt. Cette mÃ©taphore
permet au personnage Ã  la fois de relater verbalement, et dâ??interprÃ©ter, les diffÃ©rentes
situations quâ??il a vÃ©cues.

Parmi ces situations, il y a la scÃ¨ne de la classe oÃ¹ se trouvent mis en prÃ©sence les nouveaux
Ã©lÃ¨ves. Tous les Ã©lÃ¨ves rÃ©pondent sans hÃ©siter quand leur professeur leur demande oÃ¹ ils
habitent, sauf Salem qui reste silencieux. Puis,

Â« Dâ??oÃ¹ jâ??habite, si je regarde vers lâ??ouest, je vois la mer. Si je regarde vers le nord, je vois
les barriÃ¨res frontaliÃ¨res israÃ©liennes. Mais si je regarde vers le sud, je vois un immense bassin
dâ??eaux usÃ©es. Et si je regarde vers lâ??est, je ne vois que des rues Â».

Lâ??enseignant comprend immÃ©diatement. Â« Tu habites Ã  Um al-Nasser Â» affirme-t-il, et Ã  partir
de lÃ , peu importe le zÃ¨le avec lequel travaille Salem, le garÃ§on est traitÃ© autrement.

Ainsi, la piÃ¨ce retrace la vie de Salem et les obstacles quâ??il rencontre, obstacles dont les acteurs
dÃ©battent depuis la scÃ¨ne avec le public, une fois la piÃ¨ce finie.

Des mois de prÃ©paration

Les acteurs â?? six au total â?? se sont prÃ©parÃ©s mÃ©ticuleusement en partant Ã  la fois de
lâ??enseignement dans le village et de la crÃ©ation de leur propre spectacle.

Dix-huit sÃ©ances dramatiques ont Ã©tÃ© organisÃ©es dans les deux Ã©coles dâ??Um al-Nasser.

Â« Nous nous sommes concentrÃ©s sur lâ??enseignement des enfants, comment lâ??exprimer Ã 
travers le thÃ©Ã¢tre. Ã? la fin, nous avons eu des rÃ´les tout simples, jouÃ©s par les enfants eux-
mÃªmes Â», dit Murtaja.

Les enfants eurent toute libertÃ© de choisir leurs propres idÃ©es pour leurs courtes interprÃ©tations,
dit Murtaja, tandis que les femmes qui jouent dans la compagnie de thÃ©Ã¢tre passaient leur temps
avec les femmes du village.

Â« Notre rÃ´le Ã©tait de placer leurs idÃ©es dans un cadre artistique Â».

Pendant quatre semaines, les acteurs vÃ©curent Ã  Um al-Nasser. Ils mangeaient, ils discutaient et
jouaient ensemble.
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Â« Jâ??Ã©tais trÃ¨s curieux Â» dit lâ??acteur Said Khawalda, 27 ans. Â« Et ils mâ??ont
enthousiasmÃ©. Ils ont leur propre histoire, leurs propres rÃªves et traditions Â».

1-2

Des enfants assistant au spectacle In the Rectangle of Doubt, Ã  Beit Hanoun. Mohammad Asad.

AprÃ¨s les sÃ©ances dramatiques, un groupe dâ??enfants du village fut invitÃ© Ã  venir jouer avec les
acteurs, sur la scÃ¨ne.

Â« Ce fut une expÃ©rience incroyable. Câ??Ã©tait la premiÃ¨re fois quâ??ils se trouvaient sur une
scÃ¨ne. Et ils nous ont donnÃ© de nombreuses idÃ©es pour jouer leur rÃ´le Â» dit Khawalda.

Le club Theatre Day Productions passa alors huit autres semaines Ã  Ã©crire et rÃ©pÃ©ter sa propre
piÃ¨ce avant de la lancer, Ã  Um al-Nasser mÃªme, en aoÃ»t. Et les commentaires des habitants
dâ??Um al-Nasser sâ??avÃ©rÃ¨rent prÃ©cieux.

Â« Nous avons travaillÃ© dur, avec les gens dâ??Um al-Nasser, pour montrer quelle est leur
vÃ©ritable situation Â», dit Khawalda.

Aucune rue nâ??a Ã©tÃ© nÃ©gligÃ©e

Â« Quand je suis arrivÃ© au club, il y a vingt ans, nous rÃªvions dâ??avoir un jour un spectacle dans
chacune des Ã©coles de Gaza Â» dit Rafat al-Aydeh, directeur artistique de Theatre Day Productions,
et directeur de In the Rectangle of Doubt. Â« Aujourdâ??hui, nous avons des antennes en Cisjordanie,
nous avons un thÃ©Ã¢tre de rue et des acteurs trÃ¨s douÃ©s avec la souplesse et la compÃ©tence
quâ??il faut pour jouer dans les rues Â».

DÃ©but octobre, la compagnie sâ??est produite Ã  Beit Hanoun, une ville Ã  lâ??extrÃªme nord-est de
la bande de Gaza. Le public y fut totalement engagÃ©, riant, applaudissant et acclamant tout au long
de la reprÃ©sentation.

Les enfants affluaient pour voir la piÃ¨ce.

Â« Nous Ã©tions en train de jouer dans le quartier quand nous avons entendu le bruit de la piÃ¨ce Â»,
dit Omar al-Masri, 12 ans, qui est accouru pour voir ce quâ??il se passait avec son cousin, Yazan, 11
ans. Â« Câ??est la premiÃ¨re fois que nous voyions une piÃ¨ce et nous avons aimÃ© cela,
spÃ©cialement la musique et les acteurs drÃ´les Â».
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Rafat al-Aydeh, directeur artistique de Theatre Day Productions, a pour but de tenir des
reprÃ©sentations dans Â« chacune des rues de Gaza Â». Mohammed Asad.

Mais les gÃ©nÃ©rations plus Ã¢gÃ©es sont venues elles aussi.

Walid Abu Ouda, 60 ans, dit que câ??est la premiÃ¨re fois quâ??il voyait quelque chose comme Ã§a.
Â« Je suis dans ce club depuis des annÃ©es. Câ??est la premiÃ¨re fois que je vois une activitÃ© aussi
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riche. Nous avons bien reÃ§u le message, et je suis sÃ»r quâ??il nous influencera Â».

Le concept de thÃ©Ã¢tre de rue est Ã©tranger Ã  de nombreux Palestiniens, mais comme Ã  Beit
Hanoun, al-Aydeh dit que le public rÃ©agit bien en gÃ©nÃ©ral.

Â« Nous avons jouÃ© 35 fois, dans les rues, dans des clubs et des lycÃ©es. Nous continuerons de
jouer jusquâ??Ã  ce que nous ayons couvert chacune des rues de Gaza Â».

Al-Aydeh dit que le groupe Ã©tudie dÃ©jÃ  de nouvelles directions pour la piÃ¨ce.

Â« Notre passion nous encourage Ã  continuer de travailler. Nous sommes en train de planifier un
nouvel Ã©pisode de In the Rectangle of Doubt avec de nouveaux dÃ©fis sociaux Â».

Mousa Tawfiq est journaliste, basÃ© Ã  Gaza.

Traduction : JPP pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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